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NOTE A.

LETTRE DE M. TREMBLAY AUX DIRECTEURS DU SE INAIRE DE
QUEBEC, 1695.

Je commence, Messieurs de bonne heure a vous escrire pour n'estre pas surpris
et pour ne rien oublier des choses dont il est bon que vous soyez informez. Je vous
exposeray ce qui s'est passé de principal, et ce que j'ay fait depuis le départ de nos
vaisseaux de France pour Canada, l'effet ensuite qu'ont produit les nouvelles qui en
sont venûes a Iarrivée des Vaisseaux en france et tout ce qui se passera jusqu'au
depart des Vaisseaux de cette année pour le Canada.

Nous avions bien esperez de notre flotte jusqu'au retour de nos Vaisseaux de ce
que nos ennemis ne s'estoint point vantez d'en avoir pris aucun nous les avons crus en
france estre arrivez a bon port jusqu'au jour qu'on me donna avis du retour du

Pontchartrain et de la prise du St Joseph. Je fus un jour entier
-Consternation pour dans une consternation si grande pour cette nouvelle que j'avoisJoppduSaint-peine a m'en relever, je ne m'y estois pas attendu en quelque ma-

nière ainsy. Elle me toucha d'avantage, Dailleurs il n'y avoit pas
-quinze jours que M. Grignon en m'envoyant nos comptes que je n'avois pu tirer de
lui de tout l'esté m'avoit appris qu'il avait mis dans ce Vaisseau tout ce qui estoit
pour nous. Il est vray qu'il semble que la providence s'est meslée d'une maniere
toute partiouliere de nous depoûiller, car ayant obtenu de faire passer gratis les trois
gros ballots de Paris dans les Vaisseaux de Roy, et M. de la Touche, commis de M.
de Pontchartrain m'ayant assuré qu'il y avoit pour cela un article dans la lettre de
M. de Pontehartrain à M. Begon, et que je n'avois qu'a les lui faire presenter a la
Rochelle-Dieu permit que Mons Grignon estant allé voir en l'Isle de Ré un Vaisseau
qui lui estoit venu des Isles et avoit pensé se perdre en arrivant, tombast malade en
cette Isle et n'en revinst que londeups apres, si bien que ses gens ambarquerent
tout dans le St Joseph, quelque soin que j'eusse pris et quoy que je lui eusse recom-
mendé de mettre sur differens vaisseaux a la vérité je ne pouvois que l'en prier parce
que je n'avois pas de l'argent pour lui payer le fret, je scay ces choses trois mois
avant la nouvelle de la prise du St Joseph, et quoyqu'il puisse y avoir eu de sa faute
en faisant tout ambarquer dans ce Vaisseau, il est cependant excusable en partie,
pour sa maladie qui ne lui a pas permis d'agir n'dysnt mesme fait que traisner toute
l'année Rien ne fut capable de me faire revenir de cet abbatement que me causa
-cette perte de prime abord que la veue des desseins sanctifians que notre Seigneur
avoit sur nous en cela. 11 me fit la grace m'estanî ailé jutter a ses pieds de m'y faire
voir une source abondante de grace, dont il nous vouloit combler, en nous ostant les
soulagemens corporels que nous pouvions attendre de toutes ces marchandises, et
quoyque de temps en temps il me vienne de facheux retours sur cette perte, qui par
la miséricorde de Dieu ne font î 1 pression mauvaise sur moy, J'ay ressenty
depuis ce temps la presque toujours an, umi-sion parfaite aux ordres de la divine
providence, Il m'est bien facile a la verité m, e disje souvent a moymesrme de porter
cette perte doucement, tandis que je n'ei ressentiray pas les incommoditez coe. nos
chers Messrs. Cependant je n'en seray k exernpt, et outre le deplaisir que j'auray
toujours de ne scavoir comment remedier a un mal si grand, et l'ambarras ou cet
perte me mettra, je ne seray pas exempt de bien d'autres peines qui s'en suivront de
cette perte, par le chagrin qu'auront peut estre contre moy plusieurs qui m'avoient
addressez leurs petites commissions dont je m'estois acquitté mieux si j'ose ainsy dire
que je n'aurois fait pour moy mesme, et qui ont tout perdus aussy bien que nous.

Je comptois il y a quelque temps a quoy montoit cette porte et je trouve quell
eva a plus de 10500 liv. pour le seminaire en y comprenant la facture de bordeaux la
Rochelle Caen Argentan et Paris, et pour les particuliers bien 2500 liv. dargent de-
boursé et de frais qui sont tous perdus pour nous et dont nous ne devons attendre
-aucune repetition du Sr Grignon qui, a ce que le bruit en court y perd pour sa fa.
mille plus de 40000 liv. qu'il n'avoit nullement fait assurer. Ce qui le met assure-
,ment tres bas.
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